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  I – CONTEXTE ET JUSTIFICATION : 
 

Le secteur agricole Malien a connu une croissance annuelle de 3,9% au 
cour des 15 dernières années. Malgré  cette performance de la production 
agricole, le nombre de personne souffrant de la sous alimentation était 
estimé à 32 % de la population total durant la période 1996 – 98 par la 
FAO. En effet, en 1990 – 1992 le nombre des personnes sous alimentées 
au Mali n’était que 29 % de la population. La diversification dans 
l’alimentation est aussi limitée car la part des aliments autres que les 
féculents, les DEA est 28 % entre 2 000- 2 002 contre 30 % entre 1979  - 
1981 (FAO). 
 
Par ailleurs, on note une malnutrition chronique et aigué des enfants dans 
la plupart des régions du pays, y compris dans les zones qui dégagent les 
excédents  céréaliers. Les résultats de l’enquête démographique et de 
santé 1995 – 1996 indiquent que 30 % des enfants de 0 à 35 mois 
présentent une malnutrition chronique, 23 % de ces enfants souffrent de 
malnutrition aigué tan disque 40 % ont un poids insuffisant. Ces chiffres 
montrent  que le Mali est loin de gagner la bataille contre la faim malgré 
une forte croissance des productions alimentaires.  
La principales cause de cette sous alimentation est la pauvreté de la 
population. 
Au Mali, les pauvres vivent essentiellement en milieu rural. On y 
dénombre plus de 2/3 des pauvres. En plus de ces pauvres ruraux, la 
conjoncture économique défavorable limite l’accès à la nourriture pour 
une autre tranche de la population, surtout en milieu urbain. En effet, les 
programmes d’ajustement structurel se sont traduits par des pertes 
d’emploi ou des départs plus ou moins volontaires à la retraite anticipée. 
Ces personnes connaissent des pertes ou des baisses de revenus qui ne 
leur permettent plus de faire face aux besoins alimentaires de leurs 
familles. 
En plus de cela, il y a les calamités naturelles ( actions des déprédateurs, 
sécheresses, …), l’extrême pauvreté, les ruptures des liens de solidarité, 
les maladies. 
L’élaboration d’un programme de sécurité alimentaire (PSA) s’impose a 
toutes les collectivités territoriales. Programme qui détermine les voies et 
moyens d’améliorer le bien être de la population. En assurant : 
 

 Une meilleure disponibilité de la nourriture 
 Un accès permanant à la nourriture 
 Une utilisation rationnelle des aliments 
 Et une stabilité des aliments.  
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 II– METHODOLOGIE : 
 
Elle est participative et a débuté par la formation des responsables et agents 
communaux. 
Pour mieux élaborer son  plan de sécurité alimentaire  communal, les 
autorités de la commune  on d’abord procéder à un recensement à 
travers les fiches d’enquêtes les potentialités et les difficultés,   dans 
chaque village. Avec l’aide de la population, les autorités communales 
ont élaborée des solutions envisageables aux contraintes et difficultés 
soulevées par la population  elle même  et cela après l’organisation des 
journées de sensibilisations  et d’informations tenues dans chaque  
village.  
Une journée de concertation et de consultation fut ensuite  organisée  
pour la priorisation des actions retenues au niveau communal et ensuite 
un atelier de planification fut organisé pour élaborer un programme. 
Le document final  a été enfin validé par le conseil  communal et restitué 
aux villages. 

 
 
 
III – APERCU SUR LA COMMUNE : 
 

1. APERÇU HISTORIQUE : 
 

 Issu de l’Ex Arrondissement de Séféto, la commune rurale de 
Guémoucouraba fait partie de cette entité historique communément 
appelée « Kaarta » où cohabitent en parfaite symbiose les Kakolos 
(autochtones)  
 Malinkés, Bambaras, Peulhs, Maures formant ainsi le Kakorta 
( Pays des Kakolos ) . Chaque village est administré  par un chef de 
village  assister par les conseillers. A la faveur de la décentralisation  
Guémoucouraba fut  érigé en commune rurale  suivant la loi 96-59 AN- 
RN du 4 -11-1996 portant création des communes au Mali. Dans la 
commune de Guémoucouraba, la tradition est profondément respectée. 
 
2. Situation géographique : 
 
La commune est  situé a l’Extrême  Nord Est  de l’Ex arrondissement de 
Séféto , Guémoucouraba est limité au Nord par la commune de Madiga 
Sacko , à l’Est par la commune de Dianguerdé ( Diéma) au Sud par la 
commune de Madina  ( Fouladougou) ; au Sud Ouest par la commune  
Dindanko, à l’ Ouest par la commune de Fatao ( Diéma). 

 3



3. Organisation administrative : 
 
La commune est composé de  Cinq  (5) villages qui sont : 
Guémoucouraba, Dionfa , Sakora , Mountan Kakolo , Guéssebiné; et de 
plusieurs hameaux de culture ( Minan , Boto, Wabou , Goucourou) . 
 
4. Organisation institutionnelle : 
 
Avec l’avènement de la démocratie et de la décentralisation depuis mars 1991, 
la commune est dotée d’organes élus : le conseil communal et le bureau 
communal. Ces organes sont respectivement dotés de pouvoirs de décision et 
d’exécution. Ils agissent sous la tutelle du Préfet du cercle. 
  
IV – SITUATION DE REFERENCE : 
 
1.Caractéristiques physiques : 
 
a- Climat : 
La commune  à un climat de type sahélien  avec une pluviométrie 
souvent  insuffisante. Des nombreux cours d’eaux arrose la commune en 
hivernage et entravent la circulation. C’est cours  d’eaux tarissent 
pendant la saison sèche. 
 
b- Sols : 
Son sol est constitué de terre argileuse et des sables. 
   
c- Hydrographie : 
La commune  est  arrosée par  des marres et des  cours d’Eaux (fleuve 
Baoulé)  qui tarissent  pendant la  saison  sèche 
  
 d- Environnement naturel et humain : 
 
La commune de Guémoucouraba regorge des  richesses  en faune et 
flore. Pays de colline et de savane ;  dans la partie Sud   et surtout  le  
long du fleuve Baoulé s’étant la foret classée on y rencontre   des espèces 
telle que : les hyènes, les  biches les phacochères, les pintades  les porc- 
piques des perdrix, les canards sauvages et les lions, surtout quand la   
végétation atteint son top niveau pendant l’hivernage. On y  rencontre 
aussi  des arbres comme le rônier.  
La population est essentiellement composée de Kakolos, Bambaras, 
Malinkés, peulhs, Maures qui vivent en parfaite symbiose. 
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C’est une zone à forte migration avec comme destination certains pays 
d’Afrique  (Gabon, RCI) et d’Europe (France, Espagne, Italie etc). 
 
2. Caractéristique démographique et sociales : 
 
a- Population : 

la commune de Guémoucouraba  compte 4.490 habitants (RACE 2001) 
avec 41% d’hommes et 59% de femmes. Elle est essentiellement 
composée  de Kakolos, Bambaras, Malinkés, peulhs, Maures, Bosos 
qui vivent en parfaite symbiose. 
 
C’est une zone à forte migration avec comme destination certains 
pays d’Afrique  
(Gabon, RCI) et d’Europe (France, Espagne, Italie………). 
 
Le Tableau ci-dessous  me donne la répartition  de la population par 
village  et par sexe : 
 

Villages Population Hommes Femmes 
Guémoucouraba
Guéssebiné 
Dionfa 
Sakora 
Moutan Kakolo 

1.178 
600 
479 
1.155 
1.078 

638 
267 
207 
512 
178 

540 
333 
272 
643 
900 

Total 4.490 1.802 2.688 
 
 
b- Principales ethnies et leurs occupations : 
 
Elle est  composée  de Kakolos, Bambaras, Malinkés, peulhs, Maures et 
de Bosos qui vivent  d’agriculture, d’élevage, de pêche, d’artisanat,  de 
petit commerce, et d’immigration. 
 
3. Caractéristiques économiques : 
a- Agriculture : 
 

Principale  activité  de la commune, elle  occupe plus  de  97%  de la 
population. L’Agriculture  est classée aujourd’hui   parmi les seules et 
principales sources de revenus de la population. Elle est pratiquées   
avec des moyens  de productions comme  la daba, charrues  et est 
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orientée  vers   des cultures  vivrières  tel que le mil, sorgo, riz, 
l’arachide et le maïs. 
En plus de ces cultures, celle du dah, tabac et du manioc sont  
pratiquées dans la commune. 
 

Le rendement moyen  par système  de production est le suivant : 
 

Cultivateurs Production / T / ha 
Mil 0, 9 
Sorgho 0,7 
Riz 0,3 
Arachide 0,5 
Maïs 0,6 
Total 3 

 
N B : s’agissant  d’autres  cultures (dah, tabac, manioc)  la commune  ne 
dispose pas de statistiques  fiables. 
    
b- Elevage :   

Seconde activité après l’agriculture la commune de Guémoucouraba  
est une zone  d’élevage  par excellence. Principalement  concentré sur 
les bovins, ovins et caprins, les chevaux. L’élevage  de ce dernier 
découle d’un fait de société qui rend l’éleveur  prestigieux  vis à  vis  
de ses concitoyens. La volaille occupe  aussi une place  non moins 
importante. 

 
Tableau  de répartition par  espèce / tête : 

 
Espèce  Tête  
Bovins 2000 
Ovins - Caprins 700 
Azins  230 
Chevaux 198 
TOTAL 5198 
   
c- Pêche : 

La pêche est presque inexistante dans la commune à cause du 
tarissement  rapide des rivières et mares. Elle est généralement  
pratiquée pendant la saison des pluies. 
La pêche constitue la principale activité des Bozo en cette période  
surtout  long  du fleuve Baoulé à Guémoucouraba . 
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d- Commerce et échanges : 
 
IL existe  un  seul marché  hebdomadaire à  Guémoucouraba. 
Le commerce  au niveau de la commune n’est pas  très bien développé . 
IL est essentiellement constitué de petits commerçants  détaillants.  Sur le 
plan industriel, la commune n’a  aucune  unité industrielle de 
production. 
Mais  les  femmes  se servent  d’anciennes  méthodes  traditionnelles  
pour transformer certains produits de cueillette ( fruit  du rônier  du  
jube– jube …) 

 
TABLEAU DE RAPARTITION  DU NOMBRE DE COMMERCANT PAR 

VILLAGE ET PAR CATEGORIE DANS LA COMMUNE : 
 

VILLAGE NOMBRE CATEGORIE 
GUEMOUCOURABA 
GUESSEBINE 
DJONFA 
SAKORA 
MOUNTAN KAKOLO 

10 
07 
09 
03 
08 

détaillants 
// 
// 
// 
// 

TOTAL 37  
    
 
 
e- Artisanat : 
 

Pays  à forte  tradition, l’artisanat est peut développé. Sur le plan  
organisationnel, les  artisans  au niveau de la commune n’ont  aucune  
association ou  Bureau qui pourra s’occuper  de leurs  intérêts. La plus 
part des  artisans  n’ont pas été à l’école. 

  
f- Transports et communications : 
 

La  Commune  dispose deux  RAC  aux  CSCOM de Guémoucouraba 
et de Mountan kakolo  et d’un téléphone satellitaire par village. 
 Des pistes  rurales  assurent la  liaison  entre les différentes villages 
de la communes  d’une part  et la liaison  entre  la  commune  et ses 
communes voisines d’autre part. 
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*  La  piste  Guémoucouraba  Dianguide  (Cercle de  Diéma) en 
passant par Djonfa  et  Minan. 
* La  piste Guémoucouraba Madiga- Sacko  (cercle de  Diéma en  
passant par  Guessebiné 11 km. 
 
*  La piste  Guémoucouraba Dindenko en passant par  sakora 35 Km.    
*  La piste Guémoucouraba  Lambidou  (Cercle de  Diéma)  en passant 
par Kakolo Mountan,  Lambadery  et Mountan  Soninké (cercle de 
Diéma) 38 Km. 
 * La piste  Guémoucouraba –Madina  (  Fouladougou) en passant  par 
Djonfa, Goncourou 40 Km. 

   
g- Forêts :  
 

La commune de Guémoucouraba regorge des  richesses  en faune et 
en flore. Pays de colline et de savane ;  dans la partie Sud   et surtout  
le  long du fleuve Baoulé où s’étend la forêt classée. La végétation 
atteint son top niveau pendant l’hivernage. On y  rencontre aussi  des 
grands  arbres comme le rônier.  

 
4. Caractéristiques socio-économique et culturelles : 
 
La couverture  sanitaire  au niveau de la commune est assurée par deux 
CSCOM à Guémoucouraba et à  Mountan Kakolo. Le personnel  est  
essentiellement composé  d’Infirmier,  d’aide soignant  et Matrone. 
 Le  Village de Guessebiné  dispose d’un centre de santé  non  
fonctionnelle et la  construction d’un dispensaire à  Sakora  est en projet. 
Même  si le  problème  d’Eau potable se pose avec acuité  au niveau de la 
commune  surtout dans  village de Guémoucouraba, nous  pouvons  
noté que  chaque village a  au moins un forage et des puits  à  grand 
diamètre. 
 

TABLEAU DE REPARTITION À  GRAND DIAMETRE  ET PAR VILLAGE 
 
VILLAGE Nombre de  puits   à  

grand   diamètre 
 NOBRE DE FORAGE 

GUEMOUCOURABA 
GUESSEBINE 
DJONFA 
SAKORA 
MOUNTAN KAKOLO 

18 
06 
08 
10 
04 

01 
02 
02 
02 
02 

TOTAL 46 06 
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La  commune dispose de 21  salles de classe  qui  sont réparties  comme  
suit : 
L’école  fondamentale  de Guémoucouraba est composée  d’un premier 
cycle de 06  classes ;  

• L’école  fondamentale de Mountan kakolo un premier cycle de 06  
classes  et un second cycle de 03  classes 

• L’école fondamentale de Guessebiné  un premier cycle de 06  
classes 

L’association des parents  d’élèves (APE)  assure la gestion locale des  
affaires  scolaires au niveau de chaque école. Cette  association est 
secondée dans  ses activités par un comité de gestion scolaire(C G S)  
créée en  Mars 2005. 
 En  plus de ces différentes écoles , elle dispose de 02 medersas                    
( Guémoucouraba et  guessébiné) , un CED  à  Djonfa  et celui  de  Sakora 
qui est  voie de disparition. 
 
5. Caractéristiques et équipements collectifs existants : 
 
 Commune  à  cheval  entre les  Cercles de  Diéma  et  Kita ; la  circulation 
des  biens  et des personnes est  assurée  par l’existence  de  nombreuse 
pistes  rurales  aussi bien  à  l’intérieur de la commune qu’à l’extérieur.  
La  diffusion de l’information est  assuré par deux  RACS et cinq  
téléphone  Satellitaires,  soit un téléphone par village. 
L’accès  à l’Eau potable est  assuré par  46 puits  à  grand  diamètre  et 09  
forages . En plus de cela la commune  est  arrosée par  des marres   et de 
cours d’Eau  qui ont  favoriser  l’implantation  des micro- barrages. 
Les ressortissants,  très souvent  érigés en association ou 
individuellement  intervienne dans beaucoup de domaines  de vie socio  
économique de la commune. Ce qui a permis a chaque village de la 
commune d’avoir son magasin de stockage de produits de première 
nécessité.  
 
 
 
 
 
 
 
 

 9



V- LESCONTRAINTES A LA SECURITE ALIMENTAIRE : 
 

 Liées à la disponibilité : On peut entre autre citer,l’insuffisance 
d’eau potable, le coût élevé des condiments , la faible pluviométrie 
, la non fréquence de marché , le tarissement rapide des mares , la 
destruction du couvert  végétal , le non aménagement des mares , 
l’enclavement , la faible revenu et la souffrance des femmes 
,l’absence des caisse d’épargne et de crédit , l’absence des jardins 
maraîchers et des puits pastoraux , l’épizootie  et le taux élevé de 
mortalités infantile. 

   
 Liées à l’accès : Les contraintes liées à l’accès aux aliments sont, la 

pauvreté,  les difficultés d’écoulement des produits , l’absence de 
marché à bétail l’insuffisance de structure de micro finance , 
l’absence d’unité de transformation des produits et  l’insuffisance 
d’encadrement.   

  
 Liées à l’utilisation : On peut citer, le non paiement des 

condiments , l’alimentation non diversifiée, le faible pouvoir 
d’achat , la méconnaissance des valeurs nutritionnelles des 
produits locaux 

  
 Liées à la stabilité : On peut citer, les périodes de soudure 

prolongées, les bradage des aliments , la mauvaise gestion  et 
l’insuffisance des magasins de stock.  
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Cadre Logique   
Objectif global : Assurer la disponibilité des aliments dans la commune de Guémoucouraba  
 

Piliers Atouts -
Potentialités 

Contraintes Objectifs 
Généraux 

Objectif 
Spécifique

s 

Activités Résultats 
Attendus 

Intervenants Période 
Responsabl
e  

Disponibilité Terre fertile 
Abondance de 
terre  
Existence de 
main d’œuvre  
Existence de 
coopérative  
Villageoise  
Nombre élevé 
d’expatrié  
Existence de 
mares  
Groupement 
de femmes  
Existence de 
matériels de 
construction  
Cheptel  
Production 
élevée  
Propre 
production  
Existence de 
greniers 
familiaux  

Insuffisance 
d’eau 
potable  
Coût élevé 
des 
condiments  
Faible 
pluviométri
e  
Non 
fréquence 
de marché  
Tarissement 
rapide des 
mares  
Destruction 
de la 
couverture 
végétale  
Non, 
aménageme
nt des mares 
Enclavemen
t  
Faible 

Assurer la 
disponibilité 
de l’aliment 
dans la 
commune    

Relever le 
taux de la 
production 
agro  
pastorale 
Faciliter 
l’approvisi
onnement 
de la 
commune 
en denrée    
de 
première 
nécessité  
Relever le 
niveau de 
revenu de 
la 
population   

Construction 
des châteaux 
d’eau  
Réalisation 
des puits à 
grand 
diamètre et de 
forage  
Amélioration 
des conditions 
d’accueil du 
marché  
Aménagement 
des mares  
Restauration 
du couvert 
végétal  
Aménagement 
des pistes 
rurales  
Aménagement 
de périmètres 
maraîchers et 
creusement 
des puits 

La commune 
dispose des 
château d’eau, 
des puits et 
forages 
La circulation 
des personnes 
et des biens 
assurée 
Les paysans 
sont mieux 
équipés 
La commune 
est dotée de 
banques de 
céréales 
Périmètre 
agricole et 
maraîcher 
bien 
aménagés 
Mares 
aménagées  
Couvert 
végétal bien 

 
 
Commune  
HCSA et 
Autres  
 

2007 – 
2011 

Maire 
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Forêt 
(Baoulé) 
Existence de 
centre de 
santé et des 
écoles  
Existence de 
micro 
barrages 
 

revenu et 
souffrance 
des femmes  
Absence des 
caisse 
d’épargne et 
de crédit  
Absence des 
jardins 
maraîchers 
et des puits 
pastoraux  
Epizootie    
Taux élevé 
de 
mortalités 
infantile   

pastoraux  
Mise en place 
des caisse 
d’épargne et 
de crédit  
Achat des 
matériels 
agricoles et 
intrants  
 

protégé 
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Cadre Logique   
Objectif global : Assurer l’accès, l’utilisation et la stabilité des aliments dans la commune  
 

Piliers Atouts -
Potentialités 

Contraintes Objectifs 
Généraux 

Objectif 
Spécifiques 

Activités Résultats 
Attendus 

Intervenants Période  Responsable 

Accès  Existence des 
pistes rurale  
Production propre 
(agriculture)  
Action des 
élevages 
ressortissants de 
la commune en 
Europe  
Petit commerce  
Artisanat  
Cueillette   

Pauvreté  
Difficulté 
d’écoulement 
des produits  
Absence de 
marché de 
bétail  
Insuffisance 
de structure 
micro finance  
Absence 
d’unité de 
transformatio
n  
Insuffisance 
d’encadremen
t   
  

Assurer 
l’accès à 
la 
nourriture 
dans la 
commune 

Améliorer la 
productivité 
Diversifier 
les sources 
de revenues  
Faciliter 
l’écoulemen
t des 
produits  
Lutter 
contre la 
pauvreté  
Faciliter 
l’accès aux 
produits  
Encadrer  et 
former les 
artisans  
 

Constructio
n des pistes 
rurales  
Création des 
banque de 
céréale  
Création des 
caisses 
d’épargne et 
des marchés 
de bétail 

La commune 
dispose des 
pistes rurales 
des banques 
de céréales et 
des caisses 
d’épargne 
 

Commune 
HCSA et 
Autres   
 

2007 – 
2011 

 Maire 

Utilisatio
n  

Existence de 
produits 
agricoles, 
d’élevage et de 
cueillette  
Ressources 
forestières  

Non paiement 
des 
condiments  
Alimentation 
non 
diversifiée  
Faible 
pouvoir 

  
Assurer 
l’utilisatio
n des 
aliments 
dans la 
commune 

Corriger les 
carences 
alimentaires 
Promouvoir 
les 
ressources 
forestières  
 

Formation 
sur les 
techniques 
nutritionnell
es  
Sensibilisati
on et 
formation 

Baisse du taux 
de male 
nutrition et 
sous nutrition  
Connaître la 
valeur des 
ressources 
forestières  

Commune  
HCSA et 
Autres 

2007 – 
2011 

 
Maire 
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d’achat  
Méconnaissan
ce des valeurs 
nutritionnelles 
des produits 
locaux  
  

pour la 
protection 
des 
ressources 
naturelles  
 

Stabilité  Existence des 
greniers familiaux  
Existence des 
magasins de stock  
  
 

Pauvreté  
Mauvaise 
gestion  
Insuffisance 
des magasins 
de stock 
Bradage des 
aliments 

Assurer  la 
stabilité 
des 
aliments 
dans la 
commune  

Assurer la 
bonne 
gestion des 
produits  

Formation 
en gestion 
de stock  
Création des 
lignes de 
crédit  
Sensibiliser 
les 5 
Villages sur 
un 
changement 
de 
comporteme
nt 
  

Satisfaction 
des besoins 
alimentaires  

Commune   
HCSA et 
Autres  

2007 – 
2011 

 
Maire 
 
 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
   



 15 

Suivi Evaluation :  
 

Composante  Activités  Indicateurs  Coût (Fracs CFA)  Localisation  
 

Construction de château d’eau  
 

 05 châteaux   
 

1 750 000 000
 

Commune  

Réalisation des puits à grand 
diamètre  
 

Dans les 5 villages  
 

112 500 000
 

Commune  

Aménagement des mares  
  

Dans les 5 villages  
 

25 000 000
 

Commune 

Restauration du couvert végétal  
  

03 ha 9 000 000
 

Commune  

Aménagement de périmètres 
irrigués, maraîchers et creusement 
des puits maraîchers  
  

Dans 3 villages 70 000 000 Guémoucouraba, Sakora, 
Moutan- Kakolo 

Construction et mise en place des 
caisses d’épargne et de crédit  
  

01 caisse 16 000 000 Guémoucouraba 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
Disponibilité  

Dotation en matériel agricole et 
intrant  
  

100% des paysans 10 000 000  Commune  

Création des banques de céréale  
  

01 banque 7 000 000
 

Guémoucouraba  

Amélioration des conditions 
d’accueil du marché  

 01 marché   6 000 000 Guémoucouraba 

Aménagement des pistes rurales 30 Km  
 

30 000 000 Commune 

 
 
Accès 
 
 
 
 
 

Création de marché à  bétail  01 marché 9 000 000 Guémoucouraba 
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Formation sur les techniques 
nutritionnelles  
 

 02 sessions 
 

1 900 000
 

Commune   
 
 
Utilisation Sensibilisation et formation sur les 

valeurs nutritives des produits 
locaux  
 

  
 03 sessions 

8 000 000 Commune  

Formation en gestion de stock  
 

02 sessions  2  500 000 Commune  

Création des  lignes  de crédit  
 

 
 Dans  4 villages 

24 000 000   Dionfa, Sakora, Guessebiné, 
Guémoucouraba 
 

 
 
 
Stabilité 

Sensibilisation  sur un changement 
de comportement 

03 campagnes 6 000 000 Commune  

  Total  2 086 900 000  
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PROGRAMME ANNUEL 2007 : 
Composante 

 
Activités Indicateurs  Coût Total Commune  Etat Partenaire Localisation 

Construction de château d’eau  01 château  350 000 000 
 

9 000 000 - 341 000 000 
 

Guémoucouraba 
 

 
 
 

Disponibilité 
Aménagement des périmètres 
irrigués, maraîchers et 
creusement des puits  

03 villages 70 000 000 7 000 000 - 63 000 000 Guémoucouraba,
Sakora, 
Mountan, 
Kokolo 

Création des banques de 
céréale  

01 banque 7 000 000 
 

1 050 000 - 5 950 000 
 

   
Guémoucouraba  

Amélioration des conditions 
d’accueil de marché  
 

01 marché 6 000 000 
 

600 000 - 5 400 000 
 

Guémoucouraba 
 

 
 
 

Accès  

Création de  marché à bétail  01 marché 9 000 000 900 000 - 8 100 000 
 

Guémoucouraba 

Formation sur les techniques 
nutritionnelles  
 

01 session 950 000 - - 950 000 
HCSA 

Commune   
 
Utilisation 

Sensibilisation et formation sur 
les valeurs nutritives des 
produits locaux  

01 session 
 
 
 

2 600 000 - - 2 600 000 
 

Commune  

Formation en gestion de stock  
 

01 session 1 250 000 - - 1 250 000 
 

Commune  

Création d’une ligne de crédit  01 ligne 6 000 000 600 000 - 5 400 000 
 

Mountan – 
Kokolo 

 
 
 
 
Stabilité  Sensibilisation  sur un 

changement de comportement 
01 campagne 2 000 000 - - 2 000 000 

 
Commune  

Total 454 800 000 19 150 000  435 650 000  
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